METARNAARANEATT Waa& AL VA MVl
Pacoylih di Jeiisre o Filouolin

LINOUA E [RITERYIUIY PG AA, 199192
11 =m0 Febbraio 1993

DETTATO

J& m'uppelle Dominique Biffron. Je wuis né voici soixante ans dans
I= Meuue, Sous le slyne des Jémeaux. J'habire maintanant Strasbourg.
On peut trouver mon nom @l mon numére de téifphone dena 1'annuaire.
Je né suiz pas de premiére fraicheur bien sr, j'ai des rides ey des
cheveux blanes, mais entin jo suis solide comme un roc et J'ai toujours
paru beaucoup plus jeune que mon Jxe. Ma LéLe fonctionne bien, je pour-
vais en domner mille preuves. Je peux lire des livres difficiles, et
Guand i1 m'urpive de prepdre psrt & des jeux - radiophoniques ou autres
- qui demandent d= s yvivecitd d'f‘-t:{)t‘it,[__'] c'esi mol qui oafle
les prix.

Ce o'est pay pour me vaniter gue j= dis tout cela, maiz pour rendre
crédible ce qui va suivrea, FPour gu'on puisse vérifier. Aussi pour me
rassurer mai-mlwme. J'af des preuves, des repéres, des signes. Psarce
gue c2 gui w'arrive esi ILititérslement incrayable. Je vais essayer de
1¢ raconier. C'esy cluir dane ma LiLe, of j'al noté youles les dates.

Cela & commencé de fagon un peu grotesque, par une histoire de denc.
De vieille denl. Una molalre que 3i'avais dans le fond de la bouchs,
quand Je mectiais 1s lungue dassus, olla branloit, ey p'était désagréable.

Ju suis allé chez Ye denliste, i1 me L'a enlevée.
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